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Résumé : L’explosion des violences à l’annonce officielle des résultats de l’élection 
présidentielle – L’assaut des forces de sécurités contre le QG de Jean Ping – Le bilan des 
violences 
 
Abstract: The explosion of violence just after the official announcement of the results of 
the presidential election – the security forces attack against the Jean Ping’s headquarter 
– Assessment of violence 
 
Nota : La traduction des sources en langues étrangères est assurée par la DIDR. 
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1. L’explosion des violences à l’annonce des résultats de la 
présidentielle 
 
Le 31 août 2016, alors que les deux candidats à la présidentielle, Ali Bongo Ondimba et 
Jean Ping, revendiquent la victoire à l’élection présidentielle du 27 août, les deux camps 
attendent dans un climat d’extrême tension l’annonce officielle des résultats par la 
Commission Electorale Nationale Autonome et Permanente (CENAP). A Libreville, où un 
important dispositif policier et militaire a été déployé, les habitants de la capitale restent 
confinés chez eux dans la crainte d’une explosion de violences ; la capitale fait figure de 
ville fantôme1.  
 
Dans les heures qui précèdent le verdict, le camp de Jean Ping affirme disposer de 
60 000 voix d’avance sur Ali Bongo2, un chiffre par la suite confirmé par le rapport final 
de la Mission d’observation électorale de l’Union Européenne3. Toutefois, après plusieurs 
heures d’attente, la Commission annonce la réélection pour un second septennat du 
président sortant Ali Bongo Ondimba avec 49,80% voix, contre 48,23% pour son rival4.  
 
Cette victoire du président sortant est immédiatement contestée par l’opposition. De 
fortes suspicions de fraude électorale pèsent en outre sur la province du haut-Ogooué5, 
l’une des neuf provinces du pays et fief de l’ethnie Téké du président Bongo, où ce 
dernier a obtenu une victoire écrasante avec 95,46% des suffrages pour un taux de 
participation de 99,93% et 71 714 inscrits. La participation apparaît en effet quarante 
points au-dessus de la moyenne nationale (59,46%) et la province du Haut-Ogooué a été 
la dernière a envoyé ses résultats à la CENAP6. Le rapport final de la Mission 
d’observation électorale de l’Union Européenne souligne l’existence d’anomalies et 
d’irrégularités susceptibles d’avoir faussé le résultat final de l’élection7.  
 
Dans les minutes qui suivent la proclamation des résultats, des affrontements éclatent 
dans le quartier de Sotega aux abords de la CENAP lorsqu’une foule de jeunes 
sympathisants de Jean Ping souhaitant se rendre devant les locaux de la CENAP, en 
chantant et en scandant des slogans hostiles au président réélu, se heurtent aux camions 
lance-eau des forces de police, qui font usage de grenades assourdissantes et de gaz 
lacrymogènes. La voie rapide menant à la CENAP est coupée par des barricades de pneus 
dressées par les manifestants. Ce climat quasi-insurrectionnel s’étend à de nombreux 
quartiers populaires de la capitale, notamment ceux de Nzeng Ayong et de Nkembo. Les 
protestataires s’en prennent à l’Assemblée nationale, dont le bâtiment est incendié. De 
nombreux bâtiments publics, des restaurants et des commerces sont pillés et incendiés8. 
 
Le 1er septembre, la situation demeure tendue à Libreville ainsi que dans de nombreuses 
grandes villes du pays. Des violences sporadiques sont signalées dans des quartiers 
périphériques de la capitale entre forces de sécurité et groupes de jeunes casseurs. De 
nombreux magasins sont pillés9.  
 

1 France 24, « Présidentielle au Gabon : toujours pas de résultat, ambiance tendue à Libreville », 31/08/2016. 
2 France 24, « Présidentielle au Gabon : toujours pas de résultat, ambiance tendue à Libreville », 31/08/2016.  
3 Mission d’observation électorale de l’Union Européenne, Rapport final, République Gabonaise, Election 
Présidentielle, 27 août 2016, 12/12/2016.   
4 France 24, « Présidentielle au Gabon : Bongo réélu, le camp Ping dénonce une élection “volée” », 31/08/2016. 
5 Mission d’observation électorale de l’Union Européenne, Rapport final, République Gabonaise, Election 
Présidentielle, 27 août 2016, 12/12/2016.   
6 France 24, « Présidentielle au Gabon : Bongo réélu, le camp Ping dénonce une élection “volée” », 31/08/2016.  
7 Mission d’observation électorale de l’Union Européenne, Rapport final, République Gabonaise, Election 
Présidentielle, 27 août 2016, 12/12/2016.   
8 France 24, « Présidentielle au Gabon : Bongo réélu, le camp Ping dénonce une élection “volée” », 31/08/2016. 
; France 24, « Gabon : heurts à Libreville après l’annonce de la réélection de Bongo », 31/08/2016.  
9 RFI, « Gabon : 27 personnes encore retenues au QG de Jean Ping », 02/09/2016. 
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Le centre de la capitale, et particulièrement les abords de l’Assemblée nationale et du QG 
de Jean Ping, est quadrillé par les forces de sécurité après une nuit d’émeutes et de 
pillages. Les grands axes de la capitale portent encore les stigmates des violences avec 
de nombreux bâtiments incendiés et des restes de barricades10. 
 
2. L’assaut contre le QG de Jean Ping 
 
Dans la nuit du 31 août au 1er septembre, des éléments de la Garde républicaine appuyés 
par la gendarmerie et des hélicoptères donnent l’assaut au quartier général (QG) de Jean 
Ping, situé dans le quartier Charbonnages dans le premier arrondissement de Libreville. 
Le candidat de l’opposition n’est alors pas présent11.  
 
Entre minuit et une heure du matin, plusieurs centaines de personnes (entre 300 et 500) 
réunies devant le QG de Jean Ping se réfugient à l’intérieur du bâtiment en raison des 
gaz lacrymogènes lancés par les forces de sécurité au moment de leur assaut. De 
nombreux témoins font état de tirs à balles réelles visant les sympathisants de Jean Ping. 
Les affrontements durent plusieurs heures. Finalement, les forces de l’ordre procèdent à 
l’évacuation brutale du bâtiment vers 5 heures du matin. A leur sortie du bâtiment, les 
partisans de Jean Ping sont, pour la plupart, mis à genoux le temps de décliner leur 
identité. L’opposition annonce immédiatement la mort de deux de ses sympathisants et 
fait état de nombreux blessés12.  
 
Les autorités gabonaises justifient l’assaut du QG de Jean Ping par la recherche des 
responsables de l’incendie de l’Assemblée nationale13.  
 
Au soir du 1er septembre, une vingtaine de leaders de l’opposition et de la société civile 
(2614 ou 2715) demeurent confinés dans les locaux du QG avec interdiction d’en sortir. 
Parmi les personnalités retenues figurent de proches collaborateurs de Jean Ping et des 
hommes politiques comme l'ancien vice-président gabonais Didjob Divungi Di Ndinge, le 
directeur de campagne de Jean Ping, René Ndemezo'o Obiang, Paul-Marie Gondjout, 
commissaire de la CENAP démissionnaire la veille, ou encore le président du parti Union 
nationale, Zacharie Myboto16. Ils sont finalement autorisés à quitter les lieux le 2 
septembre17. 
 
3. Bilan des violences  
 
3.1. Bilan humain 
 
Le bilan humain apparaît très contrasté. Les autorités gabonaises font état de trois 
manifestants tués au cours des violences, tandis que l’opposition dresse un lourd, mais 
approximatif bilan oscillant entre 50 et 100 personnes tuées, dont une quinzaine au cours 
de l’assaut sur le QG de Jean Ping18. 
 
 

10 France 24, « Gabon : retour à un calme précaire, plus d’un millier d’interpellations », 02/09/2016.  
11 Jeune Afrique, « Gabon : le QG de Jean Ping pris d’assaut par la garde républicaine », 01/09/2016.  
12 France 24, « Gabon : le QG de l’opposant Jean Ping attaqué, deux morts selon son camps », 01/09/2016 ; 
France 24, « Les Gabonais redoutent de nouvelles violences en attendant l’issue juridique de la présidentielle », 
14/09/2016.  
13 Jeune Afrique, « Gabon : le QG de Jean Ping pris d’assaut par la garde républicaine », 01/09/2016.  
14 RFI, « Violences post-électorales au Gabon : un millier d’arrestations en une journée », 01/09/2016. 
15 RFI, « Gabon : 27 personnes encore retenues au QG de Jean Ping », 02/09/2016.  
16 RFI, « Violences post-électorales au Gabon : un millier d’arrestations en une journée », 01/09/2016.  
17 France 24, «Le Gabon annonce que les opposants retenus au QG de Jean Ping sont libres », 02/09/2016.  
18 RFI, « Violences post-électorales au Gabon : un millier d’arrestations en une journée », 01/09/2016. ; France 
24, « Gabon : Ping déplore entre “50 et 100 morts”, le camp Bongo dément », 07/09/2016 ; Gabonreview, 
« Crise postélectorale : L’opposition fait le bilan », 07/09/2016.  
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3.2. Bilan des arrestations et suites judiciaires 
 
Dès le 2 septembre, le ministère de l’Intérieur fait état de l’arrestation de 800 à 1 100 
personnes à travers le pays, respectivement entre 600 et 800 à Libreville et entre 200 et 
300 dans plusieurs autres grandes villes. Certaines d’entre elles sont placées en 
détention dans les locaux de la Direction Générale de la Documentation et de 
l’Immigration (ex-Cedoc), les services de renseignement gabonais19.  
 
Dans leur grande majorité, les personnes interpellées au cours des violences sont soit 
rapidement relâchées, soit remises en liberté après quelques jours de détention avec un 
simple rappel à la loi20. Les premières comparutions devant le tribunal se tiennent à 
partir du 6 septembre et s’enchaînent au cours des jours suivants. Les prévenus 
comparaissent, parfois par groupes de plusieurs personnes, devant le tribunal pour faire, 
la plupart du temps, l’objet d’un rappel à la loi avant leur libération21.  
 
Le 19 septembre, le procureur de la République de Libreville dresse un bilan précis du 
nombre d’arrestations et des procédures judiciaires engagées à la suite des violences. 
Ainsi, sur les près de 800 personnes appréhendées, 407 ont été relâchées et 393 
déférées devant les tribunaux. Parmi les individus déférés, le procureur fait état de 31 
individus incarcérés dans l’attente de leur comparution devant le tribunal correctionnel 
sous les chefs d’inculpation de « faits de violences, attroupement armé ou non armé 
ayant troublé l’ordre et la tranquillité publique, pillages et destruction de biens publics et 
privés ». 39 autres ont été présentés devant un juge d’instruction et placés en détention 
préventive pour les infractions « d’incendie volontaire de biens publics et privés, pillages 
et destructions de biens meubles ou immeubles ». Enfin, les 323 personnes restantes ont 
été remises en liberté après un rappel à la loi en audience publique22.  
 
Le 30 septembre, de source judiciaire, environ 70 personnes, dont plusieurs figures de 
l’opposition, demeuraient toujours en détention. Une trentaine de prévenus, jugés en 
comparution immédiate, se trouvaient dans l’attente du verdict du tribunal dont la 
prochaine audience avait été fixée au 4 octobre. 39 individus mis en examen pour leur 
rôle imputé dans les violences restaient incarcérés le temps de l’instruction23.  
 
 
 
  

19 France 24, « Gabon : retour à un calme précaire, plus d’un millier d’interpellations », 02/09/2016 ; France 
24, « QG de Jean Ping : “Ma sœur m’a dit ‘on nous embarque’, depuis plus rien” », 06/09/2016.  
20 Voice of America, « Gabon : 70 personnes toujours détenues après les violences post-électorales », 
30/09/2016. 
21 Jeune Afrique, « Gabon : hommage aux victimes, Ping et Bongo sortent du silence », 06/09/2016. ; RFI, 
« Gabon : premières comparutions, premières libérations… », 07/09/2016.  
22 Le360 Afrique, « Gabon : voici enfin le bilan exact et détaillé des arrestations », 19/09/2016.  
23 Voice of America, « Gabon : 70 personnes toujours détenues après les violences post-électorales », 
30/09/2016.  
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